
Barbe Verte

Il était une fois une homme, possédant une fortune à nulle autre
pareille,  des  chambres  remplies  d'or,  des  tableaux  des  plus  grands
artistes,  des  œuvres  d'art  les  plus  rares  ;  mais  cet  homme avait  le
visage recouvert d'une horrible barbe verte de moisi, si laide que nulle
femme consentait à le marier. 

Un jour, une femme belle et intelligente consentit à le marier. Ils
s'étaient rencontrés en ligne, et elle avait voulu se marier avec lui dès
qu'elle avait appris qu'il était riche. En effet, elle n'était attirée que par
son  argent,  car  c'était  une  femme  cupide  et  avide  d'argent.  Ils  se
marièrent dans le faste et la richesse les plus complets. Et firent une
lune de miel sur une île privée.

Un mois après leur mariage, Barbe Verte lui annonça qu'il partait
en voyages d'affaires pour une semaine. Il lui laissa les clés de toute la
maison, dont celle du coffre fort, lui interdisant de l'ouvrir. La maison
était très grande, avec deux grandes chambres, une cuisine, une salle à
manger, une salle de repos, trois bureaux, une chambre d'invités, une
salle de conférence, deux garages, un atelier, une véranda, et un coffre
fort à porte blindée.

Le  premier  jour  d'absence  de  son  mari,  elle  souhaita  aller
explorer  la  maison  afin  de  trouver  toutes  les  éventuelles  sorties
lorsqu'elle aurait volé l'argent. Malheureusement, elle renversa du jus
de fruits sur le parquet en sapin et, désolée, elle se mit à nettoyer tout
l'appartement, allant jusqu'à passer l'ordinateur au lave-vaisselle - elle
n'en avait jamais vu de sa vie.

Le troisième jour, ennuyée, elle sortit  en ville et finit  dans un
casino. Elle jouait aux machines à sous, au blackjack... et perdit un
million de dollars. Déçue, apeurée à l'idée de la réaction de son mari,
elle rentra et passa une nuit blanche. Le lendemain, hantée par la peur
de  la  réaction  de  son  mari,  elle  passa  la  journée  devant  le  coffre,
torturée par l'envie de l'ouvrir. Ce fut ainsi pendant encore deux jours.
Elle restait la journée entière, sans manger, à tourner en rond devant le
coffre,  désespérée. Jusqu'à ce que son mari  l'appela,  lui disant qu'il



rentrait le lendemain. Paniquée, elle saisit le trousseau de clés, un sac
afin de mettre l'argent du coffre, et ouvrit celui-ci... Découvrant son
mari, un téléphone à la main, lui souriant.

"Je savais bien que ce n'était pas pour moi que tu m'avais épousé.
Dommage !"

Nemo.


